


Systématisation du savoir créé par l’IICA et ses partenaires grâce aux publications sur la parité et la

jeunesse

Partager avec la société dans son ensemble (universités, organismes internationaux, ONG, initiative

privée, gouvernement, étudiants, administrateurs, techniciens de l’IICA) tout le savoir réuni sur les

questions de parité et de jeunesse depuis des années par l’IICA et ses partenaires, pour servir de

référence pour différents pays.

Début : 2000.

Fin : 2019.

→ Innovante. Quels éléments clés font que cette pratique est innovante ?

La systématisation du savoir créé par l’IICA et ses partenaires depuis des années autour des

questions de parité et de jeunesse rend ce processus innovant, car il offre des connaissances à la

communauté, il propose des méthodologies, des réflexions techniques contemporaines, des

instruments innovants et des politiques publiques qui servent de référence à différents pays. Cette

création de savoir innovant est au service du développement de la communauté rurale.

→ Pertinente. Dans quelle mesure la pratique a-t-elle été adaptée aux besoins de la population

cible, aux objectifs institutionnels et aux politiques du pays ou de la région ?

La systématisation avait pour objectif de diffuser des publications sur les questions de parité et de

jeunesse, de débattre des alternatives pour stimuler la découverte d’opportunités et les

engagements pour que les jeunes restent dans les campagnes grâce à leur valorisation et à leur

autonomisation. Cela a, en outre, permis de réfléchir au rôle que joue la jeunesse dans le contexte

social, politique, culturel et économique, comme une façon d’assurer le dialogue

intergénérationnel pour la succession rurale avec les jeunes. La planification de l’initiative tient

compte de ces aspects essentiels, ce qui permet de satisfaire les besoins de la population cible.

→ Alignée. Sur quels accords/priorités/nécessités ou normes la pratique était-elle alignée ?



Des coordinations et partenariats ont été créés pour le déroulement de la pratique, avec des

organismes internationaux, le gouvernement fédéral, les autorités des États et des municipalités,

des associations, des universités, entre autres acteurs, dans le but de réunir de bonnes pratiques,

des expériences, des politiques, des programmes et des projets. Des questions conceptuelles ont

également été abordées qui ont servi de référence et de modèle pour d’autres territoires et

d’autres pays concernés par le rôle protagoniste des jeunes ruraux et la valorisation de leur activité

dans la nouvelle ruralité, sans pour autant laisser de côté l’aspect de l’égalité entre hommes et

femmes.

→ Efficace. Quels éléments/actions ont permis que la pratique atteigne les objectifs fixés dans

les délais prévus et avec la qualité escomptée ?

L’efficacité est venue d’une bonne planification, d’une coordination multi et interinstitutionnelle,

de négociations assurées, de l’identification des sources de ressources, de la mobilisation

technique, de la communication, entre autres.

→ Efficiente. Comment a-t-on optimisé l’utilisation des ressources financières, humaines et

matérielles au cours du déroulement de la pratique ?

Pour optimiser les ressources, il était important de tenir une liste des institutions pour chaque

initiative afin que chacune puisse apporter sa contribution technique visible, en enregistrant ainsi

la synergie et la somme des efforts des acteurs concernés sans surcharger aucune institution. Il y a

lieu de définir à l’avance la source du financement, le choix des chercheurs ayant une expérience

nationale et internationale, une bonne coordination institutionnelle, une logistique et une

configuration correctes, l’application d’une méthodologie conforme à chaque publication, etc.

→ Reproductible. Comment la pratique pourrait-elle être adaptée à d’autres situations ou

domaines pour y être reproduite ?

L’adaptation de la pratique dépend de la valorisation de la réalité locale pour promouvoir sa

réplicabilité, ce qui exige une analyse des ressources humaines, économiques et physiques

disponibles. Dans le cadre de la systématisation des publications, étant donné que la plupart sont

en portugais, il serait possible de choisir les plus intéressantes pour d’autres régions afin de les

traduire dans d’autres langues.

→ Socialement inclusive. Comment la pratique a-t-elle favorisé l’équité et l’égalité sociale ?

Les publications qui abordent les questions relatives à la jeunesse et à la parité envisagent la

promotion de l’égalité et de l’équité sociale par le biais de réflexions, de la définition de concepts,

des revendications pratiques des jeunes et des femmes, de la systématisation des résultats des

réunions sur la question, et grâce aux documents sur les expériences politiques réussies et les

programmes/projets qui servent de référence pour les différents pays dans leur lutte contre la

pauvreté et pour la réduction des inégalités sociales.

→ Création de partenariats. Quel type de partenariat a permis de développer l’action ?

Pour l’élaboration des publications, des partenariats ont été créés avec des organismes

internationaux, des gouvernements fédéraux et des autorités locales, des représentations de

classe, des universités et des acteurs locaux, afin de soutenir les bonnes pratiques et de favoriser

l’élaboration de publications sur des questions stratégiques pour le pays.



6.1. Généralités de la bonne pratique. Cette pratique recense le savoir, produit par l’IICA et ses

différents partenaires depuis de longues années, en matière de parité et de jeunesse. La typologie

de cette pratique correspond à des publications qui abordent des thèmes relatifs aux jeunes et à

l’égalité entre hommes et femmes. Son domaine territorial est national (Brésil), régional et

continental.

6.2. Contexte. L’Institut interaméricain de coopération pour l’agriculture (IICA) et ses partenaires

ont développé, afin d’enregistrer les connaissances réunies pendant des années en matière de

jeunes et de parité, plusieurs publications qui abordent les préoccupations, les revendications, les

opinions et les politiques publiques qui contribuent à améliorer les conditions de vie de la

population rurale, dans une approche orientée vers la jeunesse et les femmes rurales. Le débat,

porté par les publications, porte sur un concept de développement fondé sur les aspects de parité

et du rôle important des jeunes dans les campagnes, dans le respect des libertés et des droits

fondamentaux de la personne.

C’est pourquoi les politiques, les programmes et les projets doivent adopter une perspective

tenant compte de l’égalité des chances entre les hommes et les femmes, ainsi que du rôle de la

jeunesse rurale.

6.3. Antécédents. L’IICA reconnaît depuis longtemps le poids de la question de la parité et de la

jeunesse dans les processus de développement des zones rurales ; de nombreuses réflexions ont

été produites par l’Institut sur ce thème au cours des dernières décennies. Ces publications sont

des exemples du souci de l’Institut de partager ces graines du changement culturel ; elles

présentent l’évolution des idées actuelles sur la question, en décrivant les expériences qui sont la

preuve de la possibilité d’un développement axé, entre autres, sur l’égalité entre les sexes, le rôle

de la jeunesse rurale dans le processus de succession familiale, l’évolution des paradigmes notoires

en matière de politiques publiques, l’analyse des changements de perspectives relatives à la

planification et à la gestion des actions de développement rural.

Ce sont des initiatives brésiliennes ou d’autres pays, en vue d’incorporer les aspects d’égalité entre

les sexes et de jeunesse au monde rural et aux politiques et projets de développement, et de

débattre des questions liées à ces deux aspects dans le monde rural brésilien contemporain.

6.4. Description de la bonne idée. Il s’agit d’élaborer et de compiler les publications qui traitent

d’expériences nationales et étrangères, afin de partager avec le lecteur la contribution de la

coopération technique de l’IICA et de ses partenaires, grâce à la diffusion du savoir et des

initiatives réussies en matière de parité et de jeunesse.

6.5. Instruments/moyens utilisés. Pour l’élaboration des principales publications de cette pratique,

qui réunit plus de 60 livres, il a été nécessaire de réaliser des recherches universitaires, des

entretiens, de recueillir des opinions, des expériences réussies à l’échelon national et international,

des réflexions, des données de terrain, et de systématiser tout le savoir réuni pendant des années

grâce à l’expérience de l’IICA et de ses partenaires en matière de parité et de jeunesse. Pour



réaliser toutes ces publications et en garantir le succès, la mobilisation et la coordination

institutionnelle ont été essentielles, en matière de théorie et concept, format, révision et

évaluation financière.

Les publications abordent les domaines suivants : les politiques publiques pour la jeunesse, la

citoyenneté, la régularisation de la propriété foncière, l’agriculture familiale, le crédit foncier, le

développement durable et la parité, l’économie féministe, la réforme agraire, la formation des

leaders agricoles, les territoires numériques, l’entrepreneuriat, l’exode rural, les centres de

production communautaire, la lutte contre la pauvreté, l’économie rurale, les livres sur

l’agroécologie, la succession familiale, l’accès à la terre, la connectivité rurale, la valorisation des

femmes rurales, les combats et les succès de la femme rurale et la ruralité, entre autres.

Les secteurs publics, les entités privées, les universités, les organismes internationaux, la société

civile et les autres acteurs ayant accès à la documentation.

La réalisation des publications a demandé la mobilisation et la création de liens avec des

institutions publiques du gouvernement fédéral et des états, des organismes internationaux,

l’initiative privée, des universités, des associations et des coopératives, entre autres. Mentionnons,

par exemple : l’AECID, la Banque mondiale, Corteva, Eletrobrás, Emater / RS, Esalq, l’État de Rio

Grande do Norte, le Fonds international de développement agricole (FIDA), les autorités de l’État

de Piau, les autorités de l’État de Rio Grande do Sul, le Centre des études agricoles et du

développement rural du ministère du Développement agricole (NEAD / MDA), le PROCASUR, le

Secrétariat d’État à l’Agriculture, à l’Élevage et au Développement rural de l’État de Maranhão

(SEAGRO / MA), le Secrétariat d’État au Développement agricole de l’État de Ceará (SDA / CE), le

Secrétariat spécial à l’Agriculture familiale et au Développement agricole du ministère de

l’Agriculture, de l’Élevage et de l’Approvisionnement (MAPA), et l’Unicamp, entre autres.

Il a été possible de mobiliser des ressources extérieures des institutions partenaires de l’IICA qui

ont le projet de développer chacune des présentations, ce qui représente pour la plupart 95% des

ressources extérieures.



Le développement et l’échange de savoir ainsi créé autour des questions de parité et de jeunesse

permet de promouvoir une image institutionnelle de l’IICA, en plus de soutenir l’adoption de

nouvelles politiques et de nouveaux instruments publics accessibles aux jeunes et aux femmes

rurales de la part des gouvernements et institutions quiœuvrent avec ces publics. Ces publications

servent aussi de référence conceptuelle et théorique pour les institutions intéressées par la

question.

Pour la mise en œuvre efficace et réussie de ce vaste volume de publications, une solide

mobilisation institutionnelle a été nécessaire ainsi que la coordination, l’identification et la

négociation de ressources pour la recherche, l’identification de spécialistes à même de créer des

connaissances utiles en vue de l’élaboration, de la gestion et/ou de l’évaluation des politiques

publiques, des programmes et projets concernés par les thèmes de parité et de jeunesse.

L’expérience nous a montré qu’il est important de définir à l’avance une source de financement, de

sélectionner les chercheurs possédant une expérience nationale et internationale, de créer et

d’entretenir une bonne coordination institutionnelle et une bonne logistique de révision. Un autre

point critique est celui d’une méthodologie qui soit en accord avec chaque publication, il y a donc

lieu de la concevoir à l’avance. Si ces éléments ne sont pas maîtrisés, il existe une possibilité de

retard du processus de publication.


